
3ème mission BDL : Hector le voisin 

Madame Mirabelle a décidé d’emménager dans la campagne. La femme a invité 

Hector à boire un café en compagnie de son mari. Le voisin est tombé amoureux 

de la demoiselle. Il n’osait rien avouer car elle était encore avec son mari. Un 

mois plus tard, il apprend que son mari a un cancer et qu’il mourra bientôt. 

Quelques mois après le décès, il lui confie enfin ses sentiments. Mais Madame 

Mirabelle lui dit qu’elle rêvait d’un aventurier et que sa vie à lui était trop rangée. 

Fou de rage et de honte, il décide de cambrioler son manoir pour se venger et 

par la même occasion se prouver qu’il peut être un aventurier. 

Deux jours après le cambriolage, l’inspecteur arriva. Je lui ouvris la porte et il me 

dévisagea de la tête aux pieds. Son regard s’arrêta net sur ma griffure à la main. 

- Bonjour Monsieur Hector. 

- Bonjour Monsieur l’inspecteur. 

- Je viens au sujet du cambriolage qui a eu lieu chez votre voisine Madame 

Mirabelle. 

- Venez, on va dans le salon. 

- Où étiez-vous au moment du cambriolage ? 

- J’étais dans ma chambre avec Ben. Je me préparais à casser les vitres de 

Madame Mirabelle. 

- Qui est Ben ? 

- Ben est mon perroquet. 

- Qu’avez-vous fait pour avoir une telle blessure sur la main ? 

- Mon chat m’a griffé. Cette maudite vitre m’a blessé bien que j’aie utilisé 

un marteau. 

- Que faisiez-vous dans votre chambre ? 

- Je me reposais tranquillement quand j’entendis du bruit. J’étais en train 

de casser les vitres. 

- Quel était ce bruit ? 

- On aurait dit des éclats de vitres. J’allais pénétrer dans le manoir 

de Madame Mirabelle. 



- Avez-vous entendu d’autres bruits suspects comme un vase brisé ou des 

bijoux qui tombent par terre ? 

- Qu’il est con ce flic : c’est moi le cambrioleur, alors j’ai tout entendu.  

Oui, j’ai entendu des bruits de chat qui miaulait, un vase renversé, des 

choses cassées etc… J’étais dans son salon quand j’ai vu son chat qui a 

commencé à paniquer et à m’attaquer. Cela m’a fait mettre du désordre 

un peu partout dans la pièce. Il allait tout faire foirer. Je l’ai donc balancé 

par la fenêtre brisée. 

- Avez-vous aperçu le cambrioleur ? 

- Pas vraiment. J’ai juste aperçu une silhouette monter à l’étage grâce à la 

fenêtre qui donne sur les escaliers. Je pensais que c’était Madame 

Mirabelle. A ce moment-là je suis allé dans sa chambre et j’ai volé ses 

bijoux en or et son argent. Mirabelle commençait à se réveiller alors je suis 

parti en courant et j’ai fait tomber le tableau de son défunt mari. 

- Est-ce qu’elle est venue vous voir après le cambriolage ? 

- Non, elle n’est pas venue. Elle m’a dit qu’elle ne m’aimait pas donc je ne 

lui parle plus. 

Ah oui, ça me revient, vers 22h30 j’ai aussi entendu les policiers arriver. 

C’est à ce moment-là que j’ai commencé à m’inquiéter pour ma voisine. 

J’ai réussi à m’échapper juste à temps, j’ai eu chaud ! 

- Vous dites que vous vous êtes inquiété mais vous n’êtes pas sorti de chez 

vous pour voir ce qu’il se passait ? 

- Non, j’avais eu une dure journée et je pouvais enfin me reposer. Je me suis 

dit que la police allait très bien s’en charger. Vite, je n’ai plus d’argument. 

Il faut que ce maudit inspecteur parte. Et vite ! 

- D’accord. Alors je vous dis au revoir Monsieur Hector, merci pour vos 

informations qui nous seront très précieuses. C’est bizarre, cet Hector dit 

s’être fait griffer par son chat alors que je n’en ai pas vu durant l’entretien. 

Sa voisine avait pourtant dit qu’elle s’était fait voler le sien. De plus, j’ai du 

mal à imaginer un perroquet et un chat cohabiter. 

- Au revoir à vous aussi Monsieur l’inspecteur. J’espère que vous trouverez 

le coupable. Ou pas ! 
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